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A R R E s T 


DE  LA  COUR  DE  PARLEMENT, 


QUI  déclare  un  Exemplaire  manufcric  ayant 
pour  titre  : Renvoi  de  cent  o^uarante  Lettres  de 
Cachet  envoyées  au  Parlement  de  Rouen , en  date 
du  9 j4out  17 J 3 , portant  fon  exila  Falaife , 
Motifs  de  Remontrances  que  ce  Parlement  a ar- 
\ rêté d! envoyer  au  Roi , féditieux  , attentatoire  à 
l’autorité  Royale  & injurieux  à la  Cour  j en 
conféquence  J ordonne  quil  fera  brûlé  au  bas 
du  grand  Efcalier  du  Palais , par  l’Exécuteur  de 
la  Haute*Juftice  : Et  fait  défenfes  à tous  Impri- 
- meurs  , Libraires  Colporteurs , de  l’impri- 
^ mer,  Tendre , garder  nidébkcr , fous  peiue  de 
punition  corporelle , ÔCc.  . 

. 'i  ’ J ) ; ‘ -- 

Du  yingt-hultlime  jour  de  Septembre  mtlfcpi  cens  cinquante -trois 


FU  parla  Cour,  toutes  les  Chambres  affem- 
blées,  le  Réquifitoire  du  Procureur  Général , 
expofitif,  qu’ayant  été  mandé  hier  aux  Cham- 
bres aflTemblées , il  lui  fut  remis  un  Exemplaire  ma- 


nufcrit,  répandu  fourdement  dans  le  Public  , ayant 
pour  tir  re  : Renvoi  de  cent  quarante  Lettres  de  Cachet  en- 
voyées au  Parlement  de  Rouen  ^ en  date  du  ^ Août  1753  > 
portant  fon  exil  a Falaife^  & Motifs  de  Remontrances  que 
ce  Parlement  a arrêté  F envoyer  au  Roi;  la  ne'cclTité  qu’il 
y a de  fupprimer  ce  Libelle  compolé  de  vingt-huit  ar- 
ticles 3 eft  d’autant  plus  indifpenfable , que  ces  articles 
Ton  t tous  faux  & lédicieux , remplis  de  principes  & de. 
maximes  pcrnicieufes  ôc  de  propofitions  attentatoires 
au  refpedtdû  à l’autorité  du  Roi,  & injurieufes  à Tes 
Parlemens,  notamment  àcelui  deNormandiej  &com* 
me  on  ne  peut  faire  d’affés  vives  pourluites  & recher- 
ches pour  en  arrêter  le  cours  qui  n’eft  que  trop  fré- 
quent dans  les  conjonétures  préfentes , découvrir  s’il 
eh  polTible , & (évéremment  punir  l’Auteur  de  cet  af- 
freux Libelle , qui  ne  peut  partir  que  d*un  Ennemi  de 
l’Etat,  il  eft  très  important  pour  cette  Province  fur, 
tout , d’y  apporter  un  prompt  remede  ^ Pourquoi  re- 
quiert le  Procureur  Général , être  ordonné  que  ledit 
Exemplaire  manuferit , ayant  pour  titre  : Renvoi  decent 
quarante  Lettres  de  Cachet  envoyées  au  Parlement  de 
Rouen  J en  date  du  9 Août  175  3 j portant  fon  exil  a Fa- 
laife  J & Motifs  de  Remontrances  que  ce  Parlementa  arrêté 
dé  envoyer  au  Roy  3 fera  brûlé  au  bas  du  grand  Efcalier 
du  Palais,  par  l’Exécuteur  desjugemens  Criminels; 
que  défenfes  feront  faites  à tous  Imprimeurs , Librai- 
res ou  Colporteurs , de  l’imprimer  , vendre  , garder  ni 
débiter,  fous  peine  de  punition  exemplaire  -,  qu’il  fera, 
enjoint  à tous  Dépofitaires  & à toutes  Perfonnes  qui 
en  aurolent  acheté  ou  reçu  des  Exemplaires  împrirnés 
ou  manuferits,  d’apporter  au  Greffe  de  la  Cour,  ceux  r 


qui  font  dans  leur  poffeffion , pour  être  fu primés  ; qu’il 
fera  informé  à fa  requête  , pardevant  tel  de  Mcfîieurs 
les  Confeillers-Commiffaires  qu’il  plaira  à la  Cour  de 
nommer  g contre  les  Auteur,  Imprimeurs  Ôc  Diflribu- 
teurs  dudit  Exemplaire  manufcric-,  & que  l’Arrct  qui 
fur  ce  interviendra  fera  imprimé,  publié  Ôc  affiché  par- 
tout où  il  apartiendra  : Vu  auffi  ledit  Exemplaire  ma- 
nukrit  ci-deffus  énoncé,  ôc  ouy  le  rapport  du  Sieur 
Guenet  de  S.  Juft , Confeiller-Rapporteur  : Tout  con- 
fidéré  5 

LA  COUR,  toutes  les  Chambres  affiemblées  , 
faifant  droit  fur  le  Réquifitoire  du  Procureur  Général 
du  Roi,  a déclaré  ôc  déclare  ledit  Exemplaire  manuf. 
crit,  ayant  pour  titre:  Renvoi  de  cent  quarante  Lettres 
de  Cachet  envoyées  au  Parlement  de  Rouen  j,  en  date  du  p 
Août  175  3 J portant  fon  exil  â Falaife^  & Motifs  de  Re- 
montrances que  ce  Parlement  a arrêté  d^ envoyer  au  Roi  j 
féditieux,  atentatoire  à l’autorité  Royale  ôc  injurieux 
à la  Cour;  en  confequence,  ordonne  qu’il  fera  brûlé 
au  bas  du  grand  Efcalier  du  Palais , par  l’Exécuteur  de 
la  Haute  Juftice  : A fait  défenfes  à tous  Imprimeurs , 
Libraires  ôc  Colporteurs , dcl’imprimerjVendre, gar- 
der ni  débiter  , fous  peine  de  punition  corporelle:  A 
enjoint  à tous  Dépohtaires  ôc  à toutes  Perfonnes  qui 
en  auroient  acheté  ou  reçu  des  Exemplaires  imprimés 
ou  manuferits , d’apporter  au  Greffe  de  la  Cour , ceux 
qui  font  en  leur  poffeffion,  pour  être  fupprimés  : Or- 
donne qu’à  la  requête  du  Procureur  Général , il  fera  in- 
formé pardevant  le  Sieur  d’Haqucville-,  Gonfeiller-*' 
Commiffairc  à ce  député , contre  les  Auteur  ôc  Diftri- 
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buteurs  dudit  Exemplaire  manufcrît:  Et  que  le  prelènt 
Arrêt  fera  imprime' , publié  $c  affiché  par-tout  où  il  ap- 
partiendra. Donné  à Rouen  en  Parlement , toutes  les 
Chambres  afTemblées , le  vingt-huitième  jour  de  Sep- 
tembre mil  fept  cent  cinquante-trois. 

Parla  Cour,  Signé,  AUZANET. 


A ROUEN,  Chez  J E A N-B.  B E S O G N E , Imprimeur  or^naire 
du  Roi,  & de  Mg*^*  l’Intendant , au  coin  vis-à-vis  la  Éontaine  S.  Lo, 
à l’Iniprimerie  du  Louyre,  J 7 5 3 . 


